
terre battue grand chelem

Nos favoriTEs
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Halep
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–
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azarenka, Muguruza
«««««

s.Williams,
Ka.Pliskova,

svitolina

lesdixdernières
championnes
n 2019 : Barty (aUs)
n 2018 : Halep (roU)
n 2017 : ostapenko (LET)
n 2016 : Muguruza (EsP)
n 2015 : s.Williams (Usa)
n 2014 : sharapova (rUs)
n 2013 : s.Williams
n 2012 : sharapova
n 2011 : Li Na (CHN)
n 2010 : schiavone (iTa)

SOPhIe dOrgan

Quand les sportifs proclament
qu’ils n’ont pas de limites,
on a tendance à les ranger dans
le rayon du slogan publicitaire
éculé. Quand Serena Williams le
dit,onlacroit.Hier,elleafêtéses
39ans.Dumoinssursonétatcivil,
carellenecélèbreaucunanniver-
saire,commetouslesTémoinsde
Jéhovah. Personne n’aurait pu
imaginerl’Américaineencoresur
lecircuitàcetâge.Mêmepaselle:
«Honnêtement,jen’aijamaispensé
que je pourrais continuer à jouer
àmonâge.»Pourtant,elleestbien
là,àRoland-Garros,dansleGrand
Chelem qui lui réussit le moins
bien(seulementtroistitres).

Son temps sur le circuit
est compté

Elleavait touteslesraisonsdene
pasfaire ledéplacement: laterre
lourde peu favorable à son jeu,
le froid automnal parisien qui
n’estpastrèsfloridien,sontendon
d’Achille qui la tracasse depuis
l’USOpenetlesconditionssanitai-
res qui lui imposent de loger
à l’hôtel,etnondanssonapparte-
ment du 7e arrondissement,
où elle adore descendre prendre
soncroissantaubistroducoinde
la rue de Grenelle et vivre en fa-
mille.Peuimporte,elleatoujours
faim,etespèretoujourségaler le
record des vingt-quatre titres du
GrandChelemdeMargaretCourt.

La 9e mondiale a ses croyan-
ces.Ilsuffitqu’onluidisequec’est
impossible pour qu’elle se lance
le défi. Quand on évoque l’ocre
comme une surface compliquée
poursonjeu,elleripostequec’est
sa surface préférée. Quand on
regarde ses derniers résultats à

Roland (défaite au 3e tour contre
Keninen2019etforfaiten8escon-
treSharapovaen2018),çan’invite
pas à l’optimisme. Quand on lui
glisse qu’une demie serait déjà
bien, elle réplique que « c’est
toujours bien mais pas pour moi,
absolumentpas».

Elle veut saisir chaque occa-
sion.Alorselleestparties’entraî-
nersurlaCôted’Azur,dansl’aca-
démie de son coach Patrick
Mouratoglou, avant d’arriver
Ported’Auteuilenfindesemaine.
Entre préparation, soins et jeux
avec sa fille Olympia, elle n’a pas
chôméetécartetoutesinistrose:
«Je suis une personne naturelle-
ment heureuse et positive. Tout
peut arriver, comme on a pu le voir
cette année, rien n’est garanti. Il
faut justeêtreenthousiastedecha-
que opportunité offerte, parce que
tunesaisjamaiscombiendetemps
celavadurer.»Ellen’apastort.

Depuislanaissancedesonen-
fant,ellen’aplusgagnédeMajeur,
mais elle n’est pas si loin, avec
quatre finales et une demie der-
nièrementàNewYork.À Paris, la
difficulté est aussi haute que la
tourEiffel.Çanel’effraiepas,elley
croitdurcommefer.Siellepensait
lecontraire,elleneseraitpaslà.

Serena Williams, ici l’année dernière à Roland-Garros, tentera
de remporter le vingt-quatrième Grand Chelem de sa carrière à Paris.

SonpremiertourcontreunMarin
Cilicmêmeretombéàla39eplace
mondialeauravaleurdetest.

Vainqueurs des neuf derniers
tournois du Grand Chelem, ces
trois têtesdeclasserelèguentau
deuxièmeplanuneflopéed’outsi-
ders, dont on peine à cerner les
potentialités. Stan Wawrinka
connaît l’ivresse des hauteurs,
maissonactualitén’estpasriche
en succès notables. Diego
Schwartzman vient d’abattre le
roi Nadal à Rome, mais il n’a
jamais fait mieux que quart-
finaliste (trois fois)enGrandChe-
lem. Zverev sort d’une finale
à l’US Open mais son parcours
jusque-là a tenu du miracle pur.
Daniil Medvedev semble un roc,
mais il a perdu ses trois seuls
matchesàRoland.Côté français,
Gaël Monfils n’a plus goûté à la
victoire depuis le 27février. Tout
cela manque singulièrement de
certitudes.Lalégended’automne
resteàécrire. É
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Partouslestemps
Vulecontexte,SerenaWilliamsauraitpudéciderdefaire

l’impassesurleMajeurquiluiréussit lemoins.Cen’estpasson
genre.Elleafêtéses39ans,hier,etycroitencoredurcommefer.

l’œil de Mats Wilander

«Quelqu’unquej’apprécie
beaucoupm’afaitremarquer
quesurmesdouzeparticipations
àroland-garrosj’aijouétroisfois
avecdesballesPenn.
Chaquefois,j’aigagnéletournoi!
(1982,1985,1988).Pourquoi?Parce
qu’ellesétaientplusrapides.Avec
desballestroplentes,jenepouvais
riencréer.En1983,ellesétaientplus
duresetjenepouvaispaslifter
autantquejeledésirais.Résultat,je
netrouvaispasdelongueurdeballe.
J’aicherchélasolutionpendant
deuxsemaines.Envain.
Cetteannée,Roland-Garrosadécidé
dechangerdeballe.Celaaffecterales
joueursquiliftentbeaucoupetceux
quiutilisenténormémentleservice
kické.Maisçarisquesurtoutd’en
perturberunenparticulier:Rafael
Nadal.J’ailuqu’iln’estpascontentde
cesnouvellesballes.Çanem’étonne

pasdutout.J’imaginequ’ilseraplus
anxieuxqued’habitude.Cesballes
prendront-ellesleliftaussibien?
Passûr.C’estpourquoisonpremier
matchseraimportantdecepoint
devue.Jecroisqu’illuifaudrafrapper
laballeplusfortqued’habitude
s’ilveutgénérerdulift.Enrevanche,
jepensequeNovakDjokovicsera
moinsaffectéparcequ’ilnegagne
paslespointsuniquementavecson
coupdroitbombé.Àcôtédeça,ceux
quin’ontjamaisgagnéRolandn’ont
aucuneraisondes’inquiéter.
Siçasetrouve,cesnouvellesballes
leurconviendrontmieux.Cequime
sembleévident,c’estquelesjoueurs
devrontmodifierunpeulatension

deleurraquette.Ilsespèrentainsi
retrouverleurssensations
habituelleslorsdelafrappe.
C’estimportantparcequebeaucoup
dejoueursdisputentlespoints
importantsenjouantd’unemanière
quileurestpropre.Ilyaleplandejeu,
maisaussilafaçondefrapper
laballesurcespoints-là.Lesjoueurs
n’aimentpasdutoutperdreleurs
sensationssurleurcoupfort.
Onl’abienvuavecDominicThiem
etsonreversàunemainlorsdela
dernièrefinaledel’USOpen.Ilya
encorepasmaldequestionsen
suspens,maisunechoseestsûre:les
nouvellesballesserontunedonnée
essentielledeceRoland-Garros.»

«JenesuispasétonnéqueRafan’aimepaslesnouvellesballes»

“Nadal devra frapper la balle plus fort que d’habitude
s’il veut générer du lift. En revanche, je pense que Djokovic
sera moins affecté parce qu’il ne gagne pas les points
uniquement avec son coup droit bombé ,,
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